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lES CAMPS ET COLONIES DE VACANCES AU MAROC
Par M. Nouvel

Nous ne voulons parler ici que des établissements
et installations conçus en vue de l'accueil des en­
fants et jeunes gens pour déS séjours de plusieurs
semaines, à l'occasion des vacances, qu'ils .appar­
tiennent ou non à des mouvements de jeunesse.

Les camps et colonies de vacances, ainsi définis,
se classent en qlJar~re catégories:

-Les camps et colonies de vacances des mOUVE­
ments et organisations de ijeunesse.

-Les camps et colonies de vacances organisés
par l'association des colonies. de vacances (A.C.V.)

-Les colonies de vacances d'organisations ayant
adhéré à l'association des colonies de vacances, sub~

des sports intervient dans un domaine qui est un
des -principaux de sa compétence.

Autant qu'il est possible, en effet, le service d ~

la jeunesse et des sports ne prend pas à sa char­
ge des groupes de jeunes, qu'LI encadre avec de~

fonctionnaires: son rô]e est seulement de favori.
ser les. organismes qui poursuivent un but éduca­
tif et social, de les: soutenir, de les encourager, dp
suppléer, à leur insuffisance, mais de ne pas se
substt'tuer à eux.

Le champ d'intervention est vaste, cependant, P.'~

le. servi~e dIe la jeunesse et des sports a trouvé au
Maroc une formule qui donne des bons résultat&,

CAMPEMENT EN FORET DE GEDBES.. •
ventionnées par cette assocüttion, mais conservant
leur individua;lité.

-Les colonies strictement privées organisées par
des collectivités pour leurs ressortissants, l'Armée,
l'office chérifien des phosphates, les chemins cre·
fer du Maroc, l'office des postes, par exemple.

Nous. donnerons plus loin quelques détails sur
chacune de ces catégories mais nous. voudrions
d'abord définir en quoi le ~ervicè de la je~nesse et

parce qu'elle répond à la fois aux besoins de cha­
que groupement en particulier et-à ceux de 'la jeu­
nesse en généra'l.

• • •
LES CENTRES DE JEUNESSE DU SERVICE PE

LA JEUNESSE ET DES SPORTS AU MAROC

. Le service de la jeunesse et des sports au Maroc
organise, en montagne ou au bord de la mer, de!!

•
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centl'es de jeunesse (centres d'été et centres d'hiver) en recevoir 1.000 en 1947. On a dû le décongestion-
à l'intérieur desquels l'es organismes de jeunesse ner en créant Aïn Khalla en 1946.
prennent place selon leurs besoins et avec [es ca- / AIN KHALA enfin, se trouve en pleine forêt, en
ractéristiques qui lIeur sont propres; Ainsi, les' pleine montagne, à 2.060 m. d'altitude. .C'est I~

scouts aventureux et disciplinés Y voisinent-il·! . camp des « routiers» c'€st-à-dire le rendez-vous
avec les ajistes nomades épris deiliberté, les petits des campeurs qui réunissent les meitleures qualités
français ou marocains encad~és de leurs moniteurs d'endurance 'pnysique et mora;le. 300 garçpns y ont
avec les jeunes ouvriers en congés payés. campé, sous la ten'te, en 1946.

Les organismes qui se préoccupent de la santé et Ces centres ont tous une organisation semblable:
de 11'éduca'tion des jeunes n'ont pas, en général, 'l'a - une direction composée du chèf de camp et des
possibilité de ré~liser la préparation matérieLe ses adjoints; du corps ,médical: médecin et' infir­
d'un camp ou d'une colonie, soit parce qu'Us man-miers ; des intepdants. Cette équipe assure le bon
quent de moye:QiS financiers, soit parce que leurs fonctionnement des services généraux du camp.
animateurs bénévoles n'ont ni le temps ni la com--Des sous-camps, constitués par chacune des
pétence techniq~e nécessaires. Le service de la jeu.;, organisations de jeunesse participanrtes ; chaque
nesse et des sports prend alors àsa charge toutes sous-camp est parfaitement autonome, responsable
l'.es tâches : aménagemenrts des locaux, organisa. de son organisation, de l'encadrement de ses reR·
tIon du Itransport, du ravitaillement, du servi.ce me- ~ortissants, indépendant des autres sous-camps,

dical, posta1 etc... et propose ses installatlOns à respectant seulement la discipline générale : he~l-

tous les organismes qui veulept en profite! re du lever, du couvre-feu, oonseil de chefs, ra.ssem
Le service de la jeunesse et· des sports ·au Maroe blements généraux,' hygiène, protection du site,

offre 'donc aux jeunes : €"tc...· ',,'
- des camps d'été en montagne et à la m~r CAMPS D'ETE AU BORD DE LA MER
- des camps d'hiver en monrtagne Les camps organisés par le service de la jeunes-
-une école de haute 'montagne et des ba'S("~ se et des sports au bord de la mer sont encore peu

nautiques dont nous alHons successivement déve~ dévelopPés faute de moyens suffisants pour 1œ
lopper l'org~.nisation. aménager. oependant, il est dans ses projets et ses

CAMPS D'ETE EN MONTAGNE intentions de développer, de créer pour les jeune..,
de l'intérieur, les moyens d'aller à la côte.

Dans la région d'Oujda, une instaIJation a ét~ Une instaUation a pu' être réalisée à TAGHA-
. réalis'ée à RAS AS FOU:tt. C'est un campement très ZOUT, entre le cap Qhir et Agadir.

sommaire, monté chaque année à ,la demande des C'est un petit village, comparable à ceux que r~-
mouvements de jeunes d'Oujda, par le personnel présentent les camps de montagne, mais plus ra-
et avec les moyens mêmes de la 'délégation régi()~ massé, où les 'terrasses remplacent les toits en
nale du service de la jeunesse et des sports. pente, et qui convient parfaitement à l'organisa.-'

seules Iles troupes de jeunes de plus de 12 ans tionde colonies de vacances. Les 14 chalets amé·
peuvent Y accéder, car les conditions ~e camping . nagés peuvent recevoir 140 enfants, mais 'on peut
assez rudimentaires ne peuvent convenIr à des -en- amener ~ 200 l'effèctif' du camp en dressant quel-

fants plus jeunes. Cependant, les O~jdi apprécient ques tentes. Ll! a réçuainsi 400 enfants par été, en
~la possibilité de sortir de la fournal~ qu estle'l~r deux périodes d'unmo1s. 1

vi.l1e en été et de faire un camp d'altltude. Lec11-, ORGANISATION 'ET FONCTIONNEMENT
mat et les rares forêts de la région ne permetlte.nt DES CAMPS
pas, dans l'état actuel des mo~ens dont le serVlce L'instaUation et l'organisation générale de ces

'de ;la jeunesse ,et des sports dISPOse, de faire de camps et assurée par le bureau des camps,. du
plus grands projets.. service de la jeuneSSte et· des- sports~ L'exécution

Dans le Moyen~Uassont aménagés les {(grands>~ des travaux est assurée par les délégations régio-
, camps situés en étoile autour d:Azrou.. '. . nales. Le bureau des camps prévoit donc les plans

RiAS EL MA peut recevoir SIX cents Jeunes.. 'Il d'aménagement, organise le transpo1"t des grou~~
1 c.omporte un chal€'t du type {( Auber~e de ~eunes~- par chemin de fer ou camions, demande 118 déblo-

se », 36 abris en dur et des constructIon~, ~lVerSei.) cage des denrées contingentées, fournit le matériel
C'est un camp {( facile}) de par les condItIons na- de cuisine, tIa literie, etc... Les délégations assurent
turelles du Jieu : eau abQndante, rivi~re, .ombrag~, l'exécution des travaux de' construction, le ravi-
et de par les aménagements qui ont 'éte falt~ : abrl~ 'taiHement quotidien, etc...
en dur, adduction d'eau. Il est donc parbcU'l1èrfl' La saison des camps du service de la jeunesse et
ment réservé aux jeunes fil1~s et aux filJleutes des des sports ouvre début juillet et se termine fin sep·
colonies de vacances. temhre. Les· groupes y séjournent successivement

BEN SMINE, au contraire, est un cam? {( dur ». de 3 à 5 semaines.
Le paysage est très sauvage, les c~êne~-lieges rem- Lesfrais de nourriture et les voyages sont à l,a
placent les cèdres: il' n'y a pas d abnen .d~r, on charge des groupements. Cependant' le service de
campe sous la tente. Al,lssi ce camp ne reçolt-Il Que la jeunesse et des sports offre encore --dans, ce do­
des garçons ou d'intrépides {( girls-scouts ». maine de nombreux avantages aux jeunes. Ir éta-

Ben Smine a accueilli 848 garçons en 1945 et 633 blit une liaison avec la compagnie des chemins de
en 1946. fer marocains, afin que des wagons,soient réservés

AIN KHERKOUZA domine Azrou. C'est le ftère aux campeurs à la gare de départ; il assure }-:
jumeau de Ra's el Ma, avec son P. C. en tuiJes ~~u· transport en car ou camion jusqu'au lieu du camp,
ges, son intendance à rayonnage,. son magasIr. moyennant une indemnité 'très, minime; il' offre
son infirmerie, ses 30 chaŒets d'éqUlpe. '. ' aux jeunes des mouvements qui sont reçus dans

Les campeurs {( novices» ou les petI'ts colons J ses camps ila possibilité d'obtenir « une bourse de
ëli.sent volontiers domicile. Il a groupé, en 1944. camp », c'est-à-dire, une indemnité de nourritur~

. 1.200 jeunes; en 1945, 950; en 19~6, 1.300 et pourre, partielle ou totale, suivant les besoins de la faml1·
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le. Cette indemnite est calculée sur le prix de r~­

vient d'une journée, établi avanrt l'ouverture des
camps par une commission et fixé par la direc,tlon
des finances.

Les mouvements et organismes de jeunesse sont
admis dans les camps du service de 'la jeunesse et
des sporj;s sur Jeur demande. Une circu:Iaire préci­
se les conditions q'l.'Q.._sont, en gros, les suivantes:

-- Se présenter comme un n1.ouvem~nt de Jeunes
organisé, c'est-à-dire constituer un groupe compo­
sé de jeunes entre 8 et 25 ans, encadré par des édl'­
carteurs qualifiés, ayant partidpé de préférence à
un stage de mohiteurs et monitrices de colonies de
vacances.

- Déposer en, temps voulu sa demande au bu-
reau des camps. .

- Sé conformer aux conditions de diScipline gé­
nérale.

BILAN DE VACANCES 1946

Nous pensons qu'il est intéressant de présenter ici, en
guise de conclusion, le bilan des vacan~es 1946.

!!!!'!!"!'!!!!'!!"!'~~!!!!'!!"!''!''!'!!!''''!!'!''''!'~~!!!!'!!''!'-

J
Marocains'

francais ---- Total
MlislIl!Dans Israélites

Oette campagne avait duré 83 jours, permettant
compte tenu de l"echelonnage des départs et des
arrivées, à plus de 4.000 jeunes de passer à la mon·
tagne ou à la mer trois semaines au moins de va­
cances.

lfexamen du 't.ableau ci-dessus conduit à des cor.­
clusions qu'iI' est intéressant de souligner:

10
- Les effectif.s des mouvements de jeunesse'

ont été en régression très nette par rapport à ce
qu'ils ont t'té .'en 1945. A l'exception des Eclaireurs
de Franc'e, qui sont en augmentation de 12%, les
associati·bns dù Scoutisme Français comptent pré'":
de 650 campeurs en moins. L'Action Catholiql!e
s'est inscrite cette année pour 490 garçons ou filles
contre 746 en 1945. L'Association de lIa Jeuness~

Juive Charles Netter a été en régression de 50. Seu­
ies, les organisartions relevant de l'Alliance Israé­
Ute ont été en progrès: 239 contre 88.'

2° -- Les effectifs de la jeunesse non encadrée
(enlants des écoles) ont é'té en régression pour lel:J
européens <12,5%) mais en augmentation massive
pour les musulmans (1.120 en 1946, 60 en 1945) soit
prè~ de 20 foi~ plus).

3° _. Plus de trois c,ents jeunes, répartis en 13
groupes. ont pu venir de la Métropole pour des sé­
jcnirs au Maroc, variant de quinze jours à un mois

Ces constations appe,nen1t quelques remarques.·
En ce qui concerne les mouvements de jeunesse

"et d'une façon plus générale l'é~ément européen. il

--·-1---1SCOUTISME FRAN9AIS

- Scouts de France ....
- Eclaireur de France •.
-' Eclaireurs Unionistes
- F.F. des Eclaireuses .. ::
-, Guides de France .

ACTION CATHOLIQUE

- J.E.C .
- J.O.C.F. . .
- Ames Vaillantes .
- Cœurs Vaillants (com-

pris A. Tioulliline)' ....

ORGANISATIONS ISRAELI­
TES

- Alllance ou Aide scolaire
- Association' ChaPIes Net-

ter ........•.•.......

ASSOCIATION DES COLO­
NIES DE VACANCES

252
156

53
90

117

80
165

31

214

68 187

86

202

252
411

53
176
117

80
165
31

214

239

202

, ....

"",
·SALUT AUX COULEURS

-- - --1----1
2.tn 1.120 794

. ~ t.1J04

- Ecoliers Françals •••••.
- Ecoliers Musulmans

Kherzouza ::::
Ras el Ma •...
AIn Sebaa

- Union des Femmes du
Maroc ......•••.•.....

DIVERS

- Colonie des P.T.T.
AIn Khenouz8I ......••

JEUNES FRANÇAIS AYANT
SEJOURNE AU MAROC ..

Totaux partIe" :

TOTAL GENERAL

537

70

318

392
270
3ô5

25 70

537

392
270
365

165

42

318

ne fall't pas se hâter de conclure qu'il y a eu désaf­
f,ection pour les camps du service de la· jeunesse et
des sports; ..les mouvements n'ont pas boudé, et la ,/
preuve en est qu'aucun groupe n'a campé pour son '.
compte, en del1:ors des installations du S.J,S. La
vérité est que la reprise des congés pour la Mé'trOo'
pole a vidé le Màioc de 35 à 40.000 personnes pen­
dant .l:es mois d'ét~ et qu'un grand nombre de jeu­
nes d€s mouvements ont suivi ,leur famille. III est
possible que celasereprbduise enc~ dans les an­
nées à venir.

L'augmentation massive de l'effectif des petit,;
co:ons musulmans n'a pas été fortuite. L'Associ-a-

.. tion des colonies de vacances entendait bien, avec-.
l'aide /du service de la jeunesse et des sports. fai­
re un très gros effort dans ce domaine. Les.résul..
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tats obtenus montrent que près de 1.700 enfants
musulmans ont bénéficié d'un séjour de trois se­
maines à la mer' ou à la montagne, contre 195 en
1945. On doit s'attendre à un très gros développa,.
ment de cette formulle dès 1947" les appréhensions
àes famines musulmanes ayan't maintenant dispa­
ru·

On peut encore souligner comme significatif que
les efforts combinés des deux organisations (Asso­
ciation des colonies de' vacances et service de la
jeunesse et des sports) ont groupé, au total, dans
.les camps et colonies de vacances, plus de 5.500 ~n­

fants, dont 3.000 européens 'et 2.500 jeunes maro-
cains musulmans ou israélites. '

Enfin, il y a lieu de tenir pour un avertissement
sérieux l'arrivée de 'tant de. jeunes métropolitain~

. au l\.faroc, en cette période où les transports BOllt
st aléatoires; à queUe sympathique invasion n1
faut-H pas s'attendre si les voyages deviennent
plus faciles!

CAMPS D'HIVER

Les camps d'hiver 'n'ont évidemment pas du tout
la même physionomie que les camps d'été, la sai'
son est différente et ,l~ majori1té des jeunes n'est.
pas en vacances. cependant, de nombreuses instal­
lationsseraient nécessaires pour répondre aux be­
soins qui se manifestent.

Les camps d'hiver, instatllés par le service de la
jeunesse et des sports: se trouvent en haute mon·
tagne et la, neig'e fait leur at'trait. Tous Jes moni ,
teurs de montagne mobilis'és ont pu reprendre leurs
t'onctions en octobre 1946 ,et dès les premières chu­
tes de neige, ,trois centres de ski ont pu fonction­
ner.

Dans ces trois centres, Ile service de la jeunesse
et des -sports s'est efforcé de met"tre en p.lace tout
ce qui pourrait rendre .la vie plus confortable a.u

cours de.l'hiver: matelas, couvertures, poêles 8t
provisions de bots, vivres.

Ces centres ont été également pourvus de skis.
de chaussures, qui peuvent êtr~ loués.

Enfin, ,les néophytes sont initiéS aux sports de
montagne et condui'ts dans leurs premières évolu­
tions par ,lies' moniteurs spécialisés. Deux de ces
moniteurs sont en permanence au centre de l~Qu­

kaïmeden, deux autres, qui sont affect~s au Centr~

du Moyen Atlas séjournent. alternativement a:t

Bordj Ooum,ergue, région d'Azrou, et à Taffert, ré-
gion de Fès. ,
G~'àce à cet'te organisation, les amateurs de mon

t~gne peuvent profiter nombreux _des joies de 'la
neige : jeunes des mouvements de jeunesse, des
clubs de ski ou du club alpin et, d'une manière gé­
l~érale, tous ceux qui le désirent, car on s'est, atta­
ché à OUVrIr ces centres aux jeunes fonctionhaire';
et aux jeunes ouvriers de congé. .

Un premier centre est orgatÙsé à l'OUKAIME­
DEN, autour du grand refuge que possède le club
al'pin. L'Oukaïmeden est, on le sait, un des som­
mets du Toubkal, dont les pent~s se prêtent aussi
bien à la pratique du ski par les débutants qU'aux
excursions de skieurs expérimentés. Le centre fonc­
tionne sans interruption depuis les premières nei-
ges jusqu'à fin avril environ. .

Le centre de BORDJ DOUMERGUE a établI son
P.C. dans le refuge qui porte le même nom, corn·
plaisamment,. prêté par rà~sociation des « auber­
ges de la jeunesse »,

j

Au cœur du Moyen Atlas, très accessible par la
route Meknès-Midelt, cette région peu accidentée
est particulièrement favorable aux premiers pas
en ski; elle offre, d'autre part, de très belles pro­
menades en forêt Le C'entre de Bordj Doumergue
~), donc une formule de fonctionnement différen'te
de celle de l'06kl:Jjmeden et deux possibilités s'of·
frent aux amateurs: des sorties de week-end, or­
ganisées .par Iles délégations de Meknès et de Fès,
des séjours au centre, dans les mêmes conditions
qu'à l'Oukaïmeden. ..-

Le centre de TAFFERT a pu être aménagé grâce
au refuge du Bou-Iblane. C'est la région.Ja plûs
élevée du Moyen Atlas, qui possède de· très beaux
mais très difft.cirles terrains de ski.

Les centres de ski connaissent un trés grand
succès et fonctionnent à plein sans interruption,
depuis leur ouverture, mais il faut attendre la fin
de e-ette première saison pour dégager de précises
et sérieuses conclusions .

ECOLE DE MONTAGNE

Installée à 2.314 mètres d'altitude, près du petit
village berbère de Tachdir1t, dans un coin des plus
pittoresques du Massif du Toubka,l: (Haut Atlas)
J'école de montagne d.u service de la jeunesse e',
des sports fonctionne durant tout l'été.

Des stages de 15 jours et d'un mois sont organi­
sé~ sous la conduite des moniteurs de mont3gne,

TRANSPORT D'UN ARBRE

auprès desquels les jeunes son:t initiés à la techni­
que du rochassier. Cet entraînement est sanction­
né par un brevet 'de chef de cordée, délivré aux
stagiaires qui subis~ent avec succès les épreuves de
l'esc~lade.,

L'école de Tachdirt s'est ouverte au cours de l'été
'1946 et a reçu plus de cent amateurs de montagne

CENTRES NAUTIQUES

Le service de la jeunesse et des sport.s n'a pas
encore organisé de camps nautiques, com,me il, a



COMMENT ON ALLUME UN FEU EN PLEIN AIR

LES CAMPS ET COLONIES DE VACANCES DES
MOUVEMENTS ET ORGANISATIONS

DE JEUNESSE'

Les mouvements de jeunesse campent nombreux
on l'a vu, dans les aménagements/au Service. Leurs
moyens matériels sont, en effet, précaires, et pen
dant des années de rëStrictions, le ravitaillement
impossible. II leur est donc très diffiCile d'organi,
ser eux-mêmes des camps ou colopies de vacances
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ASSOCIATION DES COLONIES DE VACANCES
AU MAROC

L'association des colonies de vacances au Ma­
roc se propose comme but l'organisation des va­
cances de la jeunesse scolaire. Sa sollicitude s'é­
tend à. tous mais se porte de préférence vers l'en­
fance nécessiteuse.

.El.Ie organise eHe-même des colonies de vacances
pour les enfants des écoles françaises et musulma­
n:es: elle subventionne les -colonies. privées qui lui
sont affiliées; elle procure une aide financière à
toute organisation de coliOnies de vacances qui lui
en fait la dem'andé.

En 1946, le bilan de son action s'établit de la fa­
çon suivante:

1° - Colonies gérées directement par l'associa­
tion de.s colonies de vacances :

EUROPEENS
Aïn-Kherzouza 322
Ifrane 555
Ras el Ma '. . . . . . . . . . . . . .. 237
Salé -~............................. 395
Taghazout . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 106

MAROCAINS
Aïn Kherzo'Uza 321
Aïn Sebaa' 338
Mazagan 245
Ras el Ma .........................• 255
Salé 332

Soit au total: 3.106 enfants.
En 1945, le nomhre des enfants admis dans les

colonies g-érées par l'associa'tion ayant été, de
1.200, c'est donc une augmenta:tion de 2.000 environ
que l'on enregistre pour 1946.

Dette augmentation est due à la 'création de nou­
velles colonies dans les installations du service de
la. jeunesse et des sports, et au renforcement des
.contingents musulmans : en 1945, 1/5. de l'effectif

• total. alors Qu'ils ont atteint la moitié en 1946.
2° --- Œuvres affiliées à l'A.C.V. et subvention­

nées comme telles :
.:--. Œuvre des enfants à 'la montagne du

Tadla à KSIBA ".52
- Aide scolaire de Casablanca à MA:ZAGAN 413

à SEFROU 148
- Croix-Rouge de Port-Lyautey à MEHE-

DYA., 215
- Société française de bienfaisance d'Ouj-

da à TAFFORALT 110
- Union Saint-Joseph d'Oujda à TAFF\."1-

. RALT 173
- Alli~nce israélite de Marrakech à SALE 130
- Œuvres des colonies israélites de vacan-

ces. de Meknès à IFRANE 156
- Association familiale française de Fès a
, IMMOUZER. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 89
-- Les enfants de Had Kart de ~ouk el Arba

à MOULAY BOUSSELEM .......• 4.'1 /
soit un total de 1.531 enfants.

3° - Œuvres ayant reçu une aide financière de
! 'associatian des colonies de vacances.

- Union des femm,es du Maroc à RAS EL MA
et KHERZOUZA. _

- Mouvement populaire des familles à SEF'ROU
- Caisse des écoles de Safi à 1FRANE, RAS EL

MA, KHERiZOUZA.
- Union des familles d'Agadir-confins IFRANE

RAS EL MA, KHEIRZOUZA.
- Ass'ociation familiale française de Marra­

kech à 8IDI PARES.

quand, par ailleurs, de telles facilités leur sont of­
fertes par le service de la jeunesse et des sports.

Il faut signaler cependant la colonie de vacan­
ces des Cœurs Vaillants, à TIOUMLILINE, prè~

d'Azrou, construite et aménagée par le mouvement
'\ Cœurs VaH1ants ».

Cette colonie a reçu, pendant les dernièrea va-;
canees, 200 enfants environ.

II faut signaler aussi la colonie de vacances de
SEFROU, organisée par le mouvement populaire
des-familles, pour laquelle les grottes naturelle;.;
du pays ont été ingénieusement utilisées.

organlse l'écule de montagne de Tachdirtou ~es

Centres de ski de l'Oukaïmeden, du Bordj Doumlt::r­
gue et de Taffert, mais il tend vers' ce but.

Les dé:égations de Rabat et de Casablanca ont
àéjà. constitué une petite flottille de voiliers et

.proposen1t aux jeunes des mouvements de ces villes
des activités nautiqù.es très intéressantes. Dès que
possible des installations seront faites pour per­
mettr-e un séjour au bord de la mer et de vérita­
h:es camps nautiques, ouverts aux jeunes de tout
le Maroc.

C'est là toute l'organisation mise en œuvre par
le service de ila jeunesse et des sports, c'est là
tout l'effort réalisé par oe service deDuis sa réor­
ganisation en 1943. Nous allons maintenant pré­
senter rapidement ;les différents camps et colonies
de vacances privés.
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Les effeC'tUs exacts de ces colonies ne sont pas
connus, mais on peut évaluer à 400 environ 1,p
nombre des enfants en ayant bénéficié.

~'eff~ctif total des enfants ayant bénéficié d'un
~éJour a la mer ouà la montagne s'élève donc jus­
qu'à 5,000 pour l'association des colonies de va·
canees. Un tel·effort a été réalisé. il faut le dire
grâce à une aide puissante du Protectorat. Le ser­
vice de la jeunesse et des sports on l'a vu' la dl­
rection de la Santé, qui a accordé un supp'lémenf
de subvention de 1.000.000 et l'Entr'aide Française
du Maroc qui a genéreusement réservé aux colo­
nies de vacances 10 % du produit de sa campagn~

de solidarité.

LES COLONIES DE VACANCES PRIVEES
Il n'est pas nécessaire Ide s'étendre longuement

sur . ces colonies admirablem'ent organisées. Ell€'s
ont été créées par_des collectivités puissantes, an­
c1ennes, suffisamment organis:ées et conscientes de
leurs devoirs sociaux, capables de proposer aux
enfants, si ce n'est aux familles, Iles moyens de
passer d'agréables et de saines vacances. On sou·
haiterait cependant qu'une liaison s'établisse entre

ell€s et avec elles, afin que 'tous les éducateurs et
tous ceux qui se penchent sur les vacances des en­
fants aient des cC'ntacts, mettent en commun leurs
préoccupations, lIeurs expériences et leurs résul­
tats, pour le plus grand profit de tous.

Conclusion
Les camps ei colonies de vacances du Maroc rtels

qu'ils ont été définis au début de cet article, ' on..
reçu environ 8.000 campeurs en 1946.

C'est peu, si l'on songe que le Maroc compte, en
chiffres arrondis, 110.000 enfants européens, dont
40.000 sont scolarisés, que 55.000 enfants musul­
mans et 28.000 enfants israélites fréquenten't iles
écoles.

Mais c'est un résultat encourageaht, si l'on con­
5~dère que 2.000 jeunes de plus qu'en 1945 ont pu
être envoyés en vacances en 1946, dans une pénu­
rie totale de moyens de construction, avec des cré­
dits extrêmement limi'tés. L'effort entrepris dans
ce domaine sera soutenu"l'enjeu en vaut la peine,
c'est la santé morale et physique des jeunes qui es.J
en cause, et partant, l'avenir du pays.

M.NOUVEL

HABITATION EN FORET




